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Période : 15 juillet au 20 juillet 1918; 

Lieu : Mézy-Moulins (02650) 

Belligérants : Américains et Allemands 

Latitude : 49.059512 

Longitude : 3.520947 

Titre : Le monument de la 3
e
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à Moulins (02) 

Thèmes : Les combats de 3
e
 D.I. U.S., du 15 

juillet au 20 juillet 1918, sur la Marne lors de la 

2
e
 bataille de la Marne 

Localisation : Sur N3, à 10 km à l'est de 

Château-Thierry 

 

 

 
 

  

 

 

 

La 3
e
 D.I. U.S., est une "grosse"division, 

comme le sont les divisions américaines 

en 1917 et 1918 (4 régiments, organisés 

en 2 brigades) (18815 fusils, 72 canons de 

75, 36 de 155), alors qu'à la même époque 

les Allemands et les Français, qui ont 

abandonné la structure "quaternaire", ont 

des divisions à 3 régiments d'infanterie.:  

 

 

La 3
e
 D.I. U.S. se compose de la 5

e
 

Brigade qui comprend le 4
e
 et le 7

e
 R.I. 

U.S., et de la 6
e
 Brigade qui comprend le 

30
e
 et le 38

e
 R.I. U.S.. 

 

Le monument est plus particulièrement 

dédicacé au 38
e
 R.I. U.S. 



 

 
 

"Erected 14 July 1958, by the 2
nd

 Battle Group, 38
th

 U.S. Infantry, in memory of the gallant heroes of the 

38
th

 U.S. Infantry Regiment who fight and died here in the 2
nd

 battle of the Marne, 14-15 July 1918." 
 

"Érigé le 15 juillet 19158, par le 2e Groupe de Bataille du 38
e
 Infanterie des Etats-Unis d'Amérique, en 

Mémoire des vaillants héros du 38
e
 Régiment d'Infanterie Américain qui ont combattu et sont morts dans 

la 2
e
 bataille de la Marne, 14-15 juillet 1918." 

 

 
 

La répartition des forces de la 3
e
 D.I. U.S. avant l'attaque allemande 

 

 



 
 

 

 
 

Sur cette carte allemande nous avons en bleu sombre les limites d'attaque du "10 L" Corps d'Armée 

Allemand avec ses 10
e
 et 36

e
 D.I. Allemandes qui ont traversé la Marne le 15 juillet 1918. 

Les limites du 38
e
 C.A. sont à l'Ouest Château-Thierry (exclue) et à l'Est la vallée du Surmelin. C'est la 3

e
 

D.I. U.S. qui fait face à la plaine au nord de Crézancy. 

En bleu ciel nous avons l'aqueduc de la Dhuis, qui offrira un intérêt défensif surtout sur la vallée du 

Surmelin. 

En violet, les voies ferrées, l'importante ligne de Paris vers l'Est, via Château-Thierry, via Epernay, (relié 

à Reims), et via Chalons-sur-Marne, et la voie unique, à écartement normal qui arrive au Nord de 

Château-Thierry en provenance de la voie ferrée qui passe par Fère-en-Tardenois, rattrape la Vesle et la 

voie Reims-Soissons et de là Soissons-Laon. A partir de Mézy cette voie unique part plein Sud vers 

Montmirail, Sézanne, Troyes. Cette ligne ferroviaire est indispensable pour ravitailler les Armées 

Allemandes qui vont exploiter la percée du front en cas de succès à l'Est et à l'Ouest de Reims. 



 

 
 

A 0 heure 10 le 15 Juillet, l'artillerie allemande ouvre le feu, à 2 heure du matin une brutale augmentation 

des tirs de mitrailleuses sur la rivière annonce le début de l'assaut qui se fait sur des barques et un pont de 

bateaux. Un des 6 régiments allemands qui attaquent la 3ème Division, celui qui est face à Mézy, est très 

sévèrement pris à partie par l'artillerie américaine et bat en retraite, jusqu'à la Marne, lors d'une contre-

attaque et se retrouve sur la rive de départ à 5 heure du matin.  

Sur la gauche, un autre régiment allemand, malgré ses lourdes pertes a pu traverser et s'installer sur la rive 

Sud. Un troisième régiment, après plusieurs tentatives infructueuses a traversé en face de Mont Saint Père 

et a atteint la voie ferrée à 8 heure 45.  

Au matin la division française à droite de la 3ème Division U.S., de l'autre côté de la crête de Moulins 

doit céder du terrain. Ce flanc droit découvert doit subir des attaques de front et de flanc. Les attaques et 

contre-attaques sont nombreuses et les unités engagées très éprouvées.  

Sur l'ensemble de ce front de la Marne, les Allemands progressent, le 15 Juillet, d'environ 6 km, à l'Est du 

secteur tenu par la 3ème Division U.S.. A minuit les Allemands retraitent de leur tête de pont en face 

Mont Saint Père. 

 



 

 

RAPPEL DU RÔLE DE LA 3
e
 D.I. U.S. DANS LA RÉGION DE 

CHATEAU THIERRY  
 

Traduit librement d'après "American armies and battlefields in Europe", Center of Military History 

United States Army. 1938.  

La réussite de l'attaque du 27 Mai 1918 au matin, entre Berry-au-Bac et Anizy-le-Château est une 

surprise, dès le premier assaut les Allemands enlèvent le Chemin des Dames, à midi ils sont sur l'Aisne 

qu'ils traversent sur les ponts que les Français n'ont pas eu le temps de faire sauter. Le succès allemand 

dépasse leurs espoirs, le soir ils traversent la Vesle, dans la matinée du 29 ils capturent Soissons. Ils 

avancent rapidement vers la Marne, en direction de Paris, que le Gouvernement quitte pour Bordeaux.  

Pour contrecarrer cette menace, des réserves sont dépêchées vers ce front afin de colmater la brèche. La 

2ème et 3ème division américaine sont mises à la disposition de l'Armée française et arrivent à marche 

forcée. Le bataillon motorisé de mitrailleuses de la 3ème division arrive à Château Thierry le 31 Mai et 

participe à l'interdiction du franchissement de la Marne, les unités d'infanterie de la 3ème division sont 

déployées en renfort des Français le long de la rive Sud, à l'Est, jusqu'à Courthièzy à une dizaine de 

kilomètres.  

La 3ème Division n'avait pas l'expérience du front, son 7ème Bataillon de mitrailleuses arrive tard au soir 

du 31 Mai, au moment où les Allemands entrent dans les faubourgs Nord de Château Thierry et il s'établit 

sur la rive Sud de la Marne. Deux pièces sont envoyées en renfort aux Français qui défendent l'arrière du 

château, sur la rive Nord. Bien qu'ils reçoivent l'ordre de se replier, les équipes de pièces sont encore là, la 

nuit du 1er Juin, lorsque le Génie français fait sauter le pont principal pour en interdire le franchissement 

aux Allemands. Arrivant au pont après sa destruction, les servants avec leurs camarades français doivent 

se frayer un chemin, en combat rapproché avec l'infanterie allemande, vers le pont du chemin de fer, en 

aval et parviennent à retraverser la Marne.  

La 3ème Division participe, avec les Français, aux combats qui arrêtent définitivement, le 4 Juin, 

l'offensive allemande. Mais ces derniers tiennent la rive Nord-Ouest de la Marne jusqu'à Essômes inclus, 

notamment la côte 204. Le 6 et 7 Juin la 10ème Division Coloniale française, qui comprend le 30ème 

Régiment d'Infanterie U.S. (3ème Division) lance deux attaques, depuis Monneaux, qui permettent de 

prendre pied sur une partie de la côte 204.  

Jusqu'à l'attaque allemande du 15 Juillet la 3ème Division renforce ses positions sur son long front, de 8 

km, le long de la Marne et envoie des patrouilles sur la rive Nord pour obtenir des renseignements.  

Sur la partie Est de son secteur la 3ème Division fait face à Chartrèves, Mont Saint Père et Gland. La 

dernière grande offensive allemande du 15 Juillet se déploie sur un front de 80 km des deux côtés de la 

Montagne de Reims. Le soir du 14 Juillet, grâce à des prisonniers capturés à l'Est de Reims les Alliés 

apprennent que l'offensive allemande, attendue depuis un mois, commencera après minuit. Exploitant 

efficacement l'information, à minuit moins le quart tous les canons au Sud de la Marne commencent un tir 

intensif qui cause des pertes importantes dans les troupes massées pour l'assaut de la rivière.  

 

LES COMBATS SUR LE SURMELIN 

 

15 juillet 1918. 
 

Compte rendu téléphoné au G.Q.G. 

Trilport VIème Armée. Front à 17 heures. 

 

"Fossoy à nous, Mézy à nous. Américains; Moulin ruiné douteux, une contre-attaque en cours entre 

Launay et Celles-les-Condé, ferme Janvier à nous, lisière sud de Saint-Agnan et de La Chapelle-

Monthodon, Comblizy, Nesle-le-Repons à nous, puis la ligne passe entre Troissy et Mareuil. La poussée a 

été particulièrement violente entre La Chapelle-Monthodon et Saint-Agnan." 



 

 

 

"20ème Division au P.C. le 15 juillet 1918. 

Journée du 15 juillet 1918. Compte rendu des opérations . 

0 h. 00 Déclenchement brusque de la préparation ennemie 

0 h. 05 Reçu et transmis l'ordre d'alerte. Les troupes gagnent leurs emplacements d'alerte. Premiers obus à 

gaz sur les batteries, sur les villages du ru des Verts-Prés, bombardement des villageois de la vallée du 

Surmelin. 

Jusqu'à 3 heures, rien à signaler. 

6 h. 00 Premiers renseignements reçus l'ennemi a traversé la Marne vers 4 heures. Il occupe Dormans, 

progresse vers le Sud, combat sur la ligne principale de résistance. 

8 h. 40. Une poche est signalée entre la 125ème D.I. et La Chapelle-Monthodon . 

Situation de fin de journée: 

La 20ème D.I. est déployée depuis Evry (exclu) jusqu'à Mont-Mergey (inclus). 

La deuxième position sur tout le front de la D.I. est inviolée. L'ennemi s'est arrêté devant elle." 

 

"125ème Division. Etat-Major. 

Compte rendu de fin de journée 

La préparation ennemie a commencé à 0 heure, très violente sur la zone des avant-postes de la vallée de la 

Marne, sur le plateau du Moulin ruiné et sur les arrières, explosifs et toxiques. 

Notre C.P.O. était commencée depuis 21 heures. L'alerte avait été donnée à 23 h. 45. Le général 

commandant la D.I. prescrit de mettre en action les projecteurs. 

L'ennemi a pris pied sur la rive Sud de la Marne dans la région de Courthiézy, Reuilly vers 5 h. 30. La 

vallée était noyée dans la brume et dans la fumée. 

A 7 h. 10, le 131ème R.I. fait connaître que l'ennemi progresse dans la vallée du Surmelin. Une 

compagnie du bataillon du 76ème R.I. occupe la bretelle Monthurel, Janvier. 

A 9 h. 55 sont disposées deux compagnies dans la clairière de la ferme Janvier, face au Nord et au Nord-

Est. 

Ultérieurement, comme la 6ème Brigade U.S. fait connaître qu'elle a enrayé l'avance ennemie dans la 

vallée du Surmelin, le général commandant la D.I. ne laisse plus sur la bretelle qu'une compagnie 

américaine. 

A 12 h. 20, l'I.D. fait connaître que les Boches ont repris leur offensive et exercent une pression 

énergique, d'une part, sur la clairière 231, d'autre part vers les crêtes du signal 223. 

Le général commandant la 125ème D.I., met la dernière compagnie U.S. de la bretelle à la disposition de 

l'I.D. 

A 12 h. 30, la 3ème D.I. U.S. fait connaître que la 73ème D.I. mise à la disposition du 38ème C.A., va 

s'engager en direction Sud-Ouest, Nord-Est. Le général commandant le 38ème C.A. 

fait connaître à 12 h. 50 qu'il prescrit au général commandant la 73ème D.I. de s'aboucher avec le général 

commandant la 125ème D.I. en vue de coordonner les efforts. 

A 13 h. 30, la 3ème D.I. U.S. progresse vers le Nord, elle fait connaître la contre-attaque de la 73ème D.I. 

Pendant le courant de l'A.M., la situation de la D.I. reste sans changement notable. 

A 15 h. 30, le général commandant la D.I., donne l'ordre d'opération pour l'exécution de la contre-attaque 

de la 73ème D.I. 

Pertes en fin de journée: 

76ème R.I.: 400 hommes. 113ème R.I.: 200 hommes. 131ème R.I.: 350 hommes. Génie div: 220 

hommes. Artillerie 245e R.A.C.: 26 canons.  

Le général Diebold, commandant la 125e D.I.". 

 

 

 

 

 



 

 
 

A 0 heure 10 le 15 Juillet, l'artillerie allemande ouvre le feu, à 2 heure du matin une brutale 

augmentation des tirs de mitrailleuses sur la rivière annonce le début de l'assaut qui se fait sur des 

barques et un pont de bateaux. Un des 6 régiments allemands qui attaquent la 3ème Division, celui qui 

est face à Mézy, est très sévèrement pris à partie par l'artillerie américaine et bat en retraite, jusqu'à la 

Marne, lors d'une contre-attaque et se retrouve sur la rive de départ à 5 heure du matin.  

Sur la gauche, un autre régiment allemand, malgré ses lourdes pertes a pu traverser et s'installer sur la 

rive Sud. Un troisième régiment, après plusieurs tentatives infructueuses a traversé en face de Mont Saint 

Père et a atteint la voie ferrée à 8 heure 45.  

Au matin la division française à droite de la 3ème Division U.S., de l'autre côté de la crête de Moulins 

doit céder du terrain. Ce flanc droit découvert doit subir des attaques de front et de flanc. Les attaques et 

contre-attaques sont nombreuses et les unités engagées très éprouvées.  

Sur l'ensemble de ce front de la Marne, les Allemands progressent, le 15 Juillet, d'environ 6 km, à l'Est du 

secteur tenu par la 3ème Division U.S.. A minuit les Allemands retraitent de leur tête de pont en face 

Mont Saint Père. On constate, la bonne résistance, au centre, des avant-postes, derrière la voie ferrée et 

son talus, par endroit, au centre, vers Mézy, les Allemands doivent repasser la Marne 

 



 

16 juillet 1918. 
 

S'étant rendu à Montmirail, le général Degoutte organise la contre-offensive pour le 16 en vue de réduire 

la tête de pont conquise par les Allemands au sud de la Marne. Cette opération sera conduite par le 

général Lebrun, commandant le 3ème Corps d'Armée et effectuée le 16 au matin, par les 77ème, 20ème, 

18ème, 4ème et 73ème Divisions, elle sera déclenchée sur le pourtour de la poche entre Nesle-le-Repons 

et Crézancy.  

Le 15, à 12 h. 20, le général Degoutte avait adressé le message suivant pour le 3ème C.A. : 

"Je prévois pour demain matin, 16 juillet, une contre-offensive entre Vassieux et Courtemont. Vos 

directives de contre-offensive seront les suivantes: 

a) Vassieux 

b) Igny, Dormans (une D.I.) 

c) La Chapelle, Soilly, Courthiezy (une D.I.) 

d) Bois de Rougis, Reuilly et éventuellement Courtemont (une D.I.) 

e) Bois de la Jutte, Courtemont (73ème D.I. moins un régiment laissé au 38e C.A.) 

Cette contre-offensive devra être exécutée le plus tôt possible dans les premières heures de la matinée du 

juillet. Au cas où la deuxième position serait forcée, cette contre-offensive partirait d'une base plus au Sud 

que vous auriez à déterminer." 

 

 
 

La contre-attaque débouche à midi le 16 juillet, des vifs combats se déroulent entre le bois des 

Châtaigniers et la Vallée du Surmelin. A gauche, la 73ème Division du général Lebocq livre de vifs 

combats vers la ferme Janvier sans progrès sensibles. Elle occupe Saint-Agnan. 

Vers 17 heures, la ligne atteinte est : les Étangs, lisières Nord-Est de la clairière de la ferme Janvier, 

abords Sud de la Grange aux Bois, les Maréchaux, la Vitarderie, l'ancien château de Comblizy. Mais les 

Allemands contre-attaquent et reprennent une partie du terrain qu'ils viennent de perdre. Le front tenu à la 

suite de la contre-attaque de ce 16 juillet est finalement Saint-Agnan, bois au Nord de Montlevon, Chézy, 

ligne des étangs au Sud de Clos Milon, ancien château de Comblizy. 



Un message de l'E.M. du Lt-Cl Alexandre au G.Q.G. daté du 16 à 23 h. 45 et concernant l'E.M. Trilport 

de la VIème Armée et Montmort Vème Armée indique qu'à la suite de contre-attaques exécutées par 

l'ennemi dans la soirée au Sud de la Marne, notre front est marqué par Fossoy, le ru Chailly, les bois 1 km 

au Nord de Crézancy, Paroy, la Tête du ravin de Launay, la ferme des Étangs, le milieu de la clairière de 

la ferme Janvier, le Sud de Saint-Agnan. 

Le compte rendu des événements du 3ème C.A. du 15 juillet, 20 heures, à ce 16 Juillet, 20 heures, 

mentionne: 

" I. Journée marquée par une contre-offensive française, déclenchée à midi sur tout le front du C. A. et de 

vives réactions de l'ennemi à la suite desquelles notre front a été ramené légèrement plus au Nord. 

II. A) Activité de l'Infanterie. 

La contre-attaque commencée le 15, à 18 heures, pour la 73ème D.I. avait porté le front de cette D.I. dans 

la nuit du 15 au 16 sur la ligne passant au Sud de la côte 231 à l'Ouest de Reuilly, à 500 m. au Nord-Est et 

au Nord de Monthurel par la côte 223 au Sud de Saint-Agnan. 

A midi, la contre-attaque prévue est déclenchée. 

La 73ème D.I. livre de violents combats autour de la ferme Janvier. Elle dépasse la Grange-aux-Bois, 

prend Saint-Agnan et dépasse la ferme des Maréchaux. A la suite de contre-attaques ennemies, elle doit 

se reporter vers le Sud. Saint-Agnan est reperdu. Il sera repris de nouveau le 17, à 0 h. 30. 

A la nuit, notre front est jalonné par les Étangs, Saint-Agnan. 

B) Activité de l'artillerie. 

Dans l'après-midi, l'artillerie ennemie a une réaction très sérieuse au moment de notre contre-attaque. Tirs 

particulièrement nourris dans la région de Monthurel, sur la région de Saint-Agnan. 

Vers 15 heures, accalmie. 

Vers 16 heures, reprise de l'activité. 

Aucune batterie n'a été vue au Sud de la Marne. 

La 3ème Division américaine du général Dickmans, conformément aux ordres donnés par le général 

Piarron De Mondésir, commandant le 38ème Corps d'Armée, a procédé avec succès au nettoyage de la 

boucle de Mézy. Le 16 juillet au soir, il ne reste plus d'Allemands sur la rive Sud de la Marne, à l'Ouest 

du Surmelin." 

Deux messages du 38ème C A. indiquent: 

"VIème Armée - 38ème Corps d'Armée, Q.G. 16.7.1918, 9 h 30. 

I. La situation du 38ème C.A. paraît être la suivante : 

Boucle de Jaulgonne : à droite du C.A., la 125ème D.I. paraît avoir assez fortement reculé tant du Nord au 

Sud que de l'Est à l'Ouest. 

Hier soir, la contre-attaque de la 73ème D.I. a pu dégager la droite de la 125ème D.I. dont les éléments 

restants paraissent tenir sur la rive droite du Surmelin, une ligne encore indéterminée à l'Est de Paroy, 

Connigis et probablement ferme Janvier. 

II. Mission de la 3ème D.I. U.S.: 

a) barrer coûte que coûte la boucle de Chartèves en avant de Fossoy, Crézancy; 

b) barrer la vallée du Surmelin face au Nord, en avant de Crézancy, Paroy avec liaison avec la 73ème 

D.I.; 

c) s'organiser solidement sur la rive gauche du Surmelin face à l'Est, en poussant des avant-postes sur la 

rive droite du ruisseau, le plus en avant possible. 

Liaison avec les troupes de la 2ème position au Sud du ravin de Saint-Eugène, troupes aux ordres du 

colonel Lemaître, dont le P.C. est à la Pisserotte, à 1 km au Sud-Est de Viffort. 

Le général commandant le 38ème C.A. - De Mondésir" 

 

"VIème Armée - 38e C.A., Q.G. 17.7.1918 

Compte rendu des événements du 15/7, 20 heures au 16/7, 20 heures. 

Réoccupation par les troupes américaines de la boucle Fossoy - Mézy. Très grande activité de l'artillerie 

et de l'aviation surtout le secteur du C.A. 

Activité de l'infanterie : 



Secteur de droite : les troupes américaines ont nettoyé dans la journée le terrain situé au Nord de Fossoy 

Crézancy. Elles ont progressé jusqu'au chemin de fer et aux lisières Sud de Mézy en faisant quelques 

prisonniers. En fin de journée, il ne reste plus d'ennemi au Sud de la Marne, à l'Ouest du Surmelin. 

Pertes, 3ème D.I. U.S.: 2.500 hommes, 39ème D.I.: 4 tués." 

Sur le monument aux morts intercommunal de Connigis, Monthurel, Saint-Eugène, on peut lire une 

phrase, pleine de conséquence, effacée par le temps et que beaucoup ignorent : 

"Limite extrême de l'avance ennemie, 16 juillet 1918" 

 

 
 

Le 16 Juillet les détachements de la 3ème Division qui tiennent encore la crête de Moulins et sont coupés 

des autres troupes, sont repliés, 1,5 km en arrière. L'attaque allemande porte, ce jour là, principalement 

sur les divisions françaises à droite qui elles-mêmes contre-attaquent. 
 

17 juillet 1918. 
 

Le général de Mitry a pris le 17, au matin. le commandement des 3ème et 38ème C.A. qui formaient 

jusque-là l'aile droite de la VIème Armée et constituent désormais la IXème Armée. Sa mission est de 

s'opposer à la progression des Allemands et de les rejeter dans la Marne. En voici l'ordre daté du 17. 

"IXème Armée Etat-Major, P.C. le 17.7.1918 

1. Situation le 16 juillet au soir : 



I. Le front est jalonné par Vaux, la Marne, entre Château-Thierry et Gland, Fossoy, Crézancy, lisière du 

bois au Nord de la ferme Janvier, ferme des Maréchaux, ferme de la Bourdonnerie, Comblizy, Mont-

Mergey, Chêne-la-Reine. 
 

 
 

Le 17 l'offensive allemande est définitivement stoppée sur l'ensemble du front et le lendemain commence 

la grande contre-offensive de la 10ème Armée au Sud de Soissons qui entraîne l'ordre de retraite des 

troupes allemandes du Sud de la Marne dans la nuit du 19 Juillet. 
 

II. A dater du 17 Juillet, 8 heures, le général De Mitry commandant la IXème Armée, prend le 

commandement d'un groupement tactique ayant pour mission : 

a) de s'opposer à la progression des Allemands en direction d Epernay; 

b) de rejeter l'ennemi dans la Marne. 

La IXème Armée est sous le commandement du G.A.C. 

III. .... 

IV. La IXème Armée dispose : 

a) 3ème Corps d'Armée, P.C. à Montmirail avec : 

- la 73ème D.I., à la ferme Manche à 1.500 m. de Condé-en-Brie; 

- la 125ème D.I. en deuxième ligne; 

- la 4ème D.I. en partie engagée, P.C. Le Breuil; 

- la 55ème Brigade américaine, P.C. hameau de Grande-Fontaine. 



b) 38ème C.A., Q.G.: Vieils-Maisons ayant : 

- en première ligne de droite à gauche : la 3ème D.I. U.S., P.C. Vilfort; 

La 39ème D.I., P.C. Sauchery; 

- en deuxième ligne: la 56ème Brigade américaine P.C. La Chapelle-sur-Chézy; 

c) 163ème D.I., Q.G. : Artonges, réserve d'armée. 

Artillerie: .une pièce de 340 A.L.V.F. au Sud de Condé-en-Brie . 

V. Limite entre les 3ème et 38ème Corps d'Armée. 

La ligne passant à 500 m. Nord-Est du confluent du Surmelin dans la Marne et passant par Moulin ruiné 

(3ème C.A.), Monthurel (3ème C.A.), Confremaux (3ème C.A.), Montbazin (38ème C.A.), 

Montharmeaux (38ème C.A.), Les Orgerieux (38ème C.A.), Gillauche (38ème C.A.), Rozoy-Bellevallée 

(38ème C.A.), L'Epine-aux-Bois (3ème C.A.). 

VI. Q.G. de la IXème Armée : Villenauxe. 

P.C. de la IXème Armée : Esternay. 

VII. Les unités relevant du commandement tactique de la IXème Armée continuent de dépendre de la 

VIème Armée à tous les autres points de vue." 

Au cours de la nuit du 16 au 17, l'ennemi n'a fait aucune tentative et même Saint-Agnan lui a été repris 

par le 3ème C.A. 

Les Allemands lancent une forte attaque vers 9 heures sur le front de la 73ème Division et réussissent à 

progresser jusqu'aux lisières Sud du Bois de Condé. Une contre-attaque immédiate rétablit la situation en 

partie. A l'Ouest, la 73ème Division achève de rétablir son front du matin. un message à 20 h 45 indique : 

Au corps de droite (3ème C.A.) une attaque ennemie, déclenchée à 9 heures sur le front de la D.I. de 

gauche (73ème D.I.) fait d'abord fléchir notre ligne et atteint la lisière Sud du Bois de Condé. La situation 

est rétablie par les troupes en place pour l'attaque qui devait se déclencher à 11 heures. 

La contre-attaque prévue s'est produite à l'heure prescrite. Elle progresse légèrement au centre et à gauche 

en repoussant vers 16 h. 50 une violente contre-attaque avec Flammenwerfer. 

A 17 heures, le front passe par la deuxième position depuis la Jobarderie, les abords Nord de Saint-

Agnan, la cote 223, la clairière de la ferme Janvier et la ferme des Étangs où la liaison est faite avec la 

3ème D.I. U.S. 

Au corps de gauche (38ème C.A.) la ligne rejoint le Surmelin jusque Crézancy, passe par les hauteurs au 

Sud de Mézy et par Fossoy. 

Ce 17 juillet, le général De Mitry au cours d'un entretien avec le général Pétain, obtient de ne reprendre 

l'offensive que le 19, de façon à avoir le temps de préparer sérieusement l'ordre qu'il en a reçu pour la 

IXème Armée, de mener rapidement le nettoyage de la rive Sud de la Marne afin de ne pas laisser le 

temps à l'adversaire, de se renforcer" 
 

 

18 juillet 1918. 
 

Dans la nuit du 20 au 21 Juillet, les 

Allemands se retirent de Château-Thierry. 

Les Alliés peuvent commencer la poursuite.  

 

Le 21 Juillet un régiment de la 3ème 

Division traverse la Marne près de Château-

Thierry et occupe Mont Saint Père, 

permettant au reste de la division de 

traverser la Marne en toute sécurité. De là, 

en direction de Fismes, à 30 km, les 

divisions américaines, dont la 3ème, vont 

combattre, du 20 Juillet au 6 Août 1918, 

jusqu'à la Vesle.  

 
 

 


